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P H I L I P P E  D U P O U Y
P R É S I D E N T  D U  C O N S E I L  D É P A R T E M E N T A L  D U  G E R S

Chères Gersoises, chers Gersois,
L’automne est toujours une saison de transition : celle des retrouvailles avec les amis, les 
collègues, mais aussi celle où l’on se projette dans de nouveaux projets en osant dépasser 
nos limites. Mais pour cela, il faut que les mêmes chances de réussite nous soient données 
sur la ligne de départ. 

Dans ce nouveau numéro, nous vous présentons l’une des principales compétences du 
Département, la protection de l’enfance, et les équipes passionnées et impliquées, au 
quotidien, au service des plus jeunes. Cet engagement pour la jeunesse est au cœur de nos 
priorités et constitue notre véritable raison d’être. Médecins de PMI, conseillers conjugaux 
et familiaux, assistants et accueillants familiaux, évaluateurs de situations sensibles… 
autant de professionnels dévoués qui veillent, préviennent, protègent et accompagnent les 
plus jeunes et leurs familles. Leurs actions, souvent discrètes mais toujours décisives, 
méritent toute notre reconnaissance. Le Département mobilise ainsi ses moyens et ses 
équipes pour offrir aux plus jeunes un cadre sécurisant et bienveillant destiné à leur 
donner les clés d’un épanouissement futur. 

Cet engagement envers l’enfance se prolonge naturellement dans notre action pour 
l’éducation, afin d’accompagner les jeunes Gersois tout au long de leur parcours. Cette 
année, ce sont aussi près de 6 800 collégiens qui ont rejoint nos établissements publics à la 
rentrée. Avec un budget de 17 millions d’euros dédié à l’éducation, le Département investit 
pour leur avenir. Travaux de rénovation, alimentation locale, équipement numérique, accès 
au sport et à la culture : nous faisons le choix d’un cadre de vie scolaire et périscolaire 
de qualité, car chaque collégien du Gers doit pouvoir apprendre et s’épanouir dans les 
meilleures conditions.

Et avant de nous draper définitivement des couleurs automnales, ce numéro revient 
également sur la vitalité culturelle de notre Département pendant l’été. En soutenant 61 
festivals en 2025, nous faisons le pari de la culture comme vecteur de lien social, d’attractivité 
et d’émotion partagée. Ce soutien va au-delà de nos compétences obligatoires, mais il 
reflète un choix politique fort : celui de croire en la force de la culture pour faire rayonner 
notre territoire rural.

En ce début d’année scolaire, je souhaite à chacune et chacun une très belle rentrée et 
que cet automne soit l’occasion de continuer à faire vivre, ensemble, la solidarité et le 
dynamisme de notre Gers.
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D O S S I E R  À  L A  U N E

Parce que chaque enfant a le droit de grandir en sécurité et en confiance, le Département du Gers agit au quotidien aux côtés 
des familles. Une compétence obligatoire et essentielle menée par des services mobilisés au quotidien pour prévenir les risques, 
protéger les plus fragiles et accompagner les jeunes vers l’autonomie.

Protéger l’enfance est un devoir sacré et une 
mission compliquée. Si les parents restent 
les premiers garants de l’éducation et de 
la protection de leurs enfants, la loi prévoit 
aussi des dispositifs de soutien lorsque 
des difficultés apparaissent. Dans le Gers, 
comme partout en France, le Département 
est en première ligne pour veiller au bien-
être et à la sécurité des plus jeunes et les 
accompagner au mieux dans leur parcours 
accidenté.

La protection de l’enfance s’articule autour 
d’un triptyque clair : prévenir, protéger, 
accompagner. Repérer les risques dès 
la grossesse et tout au long de l’enfance, 
évaluer les situations de danger et protéger 
les enfants, accompagner et prendre en 
charge les jeunes jusqu’à leur autonomie, 
même jusqu’à leurs 21 ans. 

Au sein de la Direction « Enfance et Famille »,
plusieurs services travaillent en synergie : la 
Protection Maternelle et Infantile (PMI), qui 
accompagne les familles dès la grossesse ;
l’Aide Sociale à l’Enfance (ASE), chargée 
d’apporter un soutien éducatif ou d’organiser 
un accueil en cas de besoin ; le Centre de 
Santé Sexuelle, qui informe et conseille les 

jeunes et leurs parents ; la CRIP, Cellule de 
Recueil des Informations Préoccupantes, 
qui traite les signalements lorsqu’un mineur 
est en danger; la Cellule coordination 
de l’offre d’accueil pour les mineurs non 
accompagnés. Sans oublier l’Unité de 
formation, d’Agrément et de Suivi des 
assistants familiaux et de l’adoption. Tous 
ces dispositifs sont complémentaires et 
œuvrent, en lien avec les travailleurs sociaux 
enfance des Maisons des Solidarités, pour 
la prise en charge de l’enfant mais aussi 
au soutien de la parentalité pour éviter les 
situations de rupture.

Derrière ces structures, ce sont des 
professionnels – médecins, puéricultrices, 
éducateurs spécialisés, assistants sociaux, 
psychologues, conseillers conjugaux, assistants
familiaux, conseillers en économie sociale et 
familiale… – qui s’engagent chaque jour pour 
ces missions difficiles dans un secteur en 
tension. Soumis au secret professionnel, ils 
interviennent dans le respect de la dignité et 
de l’histoire de chaque famille.
La protection de l’enfance n’est pas seulement 
une réponse à l’urgence. C’est aussi une 
action de fond, construite dans la durée, 

en lien avec les parents et les partenaires 
locaux (CAF, État, MSA, associations). Tous 
partagent un même objectif : que chaque 
enfant gersois puisse grandir dignement, 
entouré et soutenu. 

Trois missions essentielles

Une mission de proximité
et de solidarité

 Protéger l’enfance, c’est 
préparer l’avenir. Les enfants 
accompagnés aujourd’hui sur le 
chemin de la vie deviendront les 
adultes de demain : responsables, 
confiants et capables, à leur 
tour, de transmettre des repères 
solides. Dans le Gers, cette 
mission ne se réduit pas à une 
compétence institutionnelle : 
c’est un engagement humain, 
collectif, et profondément 
citoyen. 

Chantal Dejean-Dupèbe
Conseillère départementale 

en charge de l’Enfance
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Dans le Gers, l’ASE ne se résume pas aux 
placements d’urgence. Son rôle premier est 
d’accompagner les familles avant que les 
difficultés ne deviennent insurmontables. 
Séparation, isolement, soucis financiers, 
tensions avec un enfant… Dans ces moments 
fragiles, éducateurs, psychologues et 
travailleurs sociaux écoutent, conseillent, 
rendent visite à domicile pour tenter de 
redonner confiance aux parents, de préserver 
les enfants et d’aider chacun à retrouver son 
équilibre. Au sein des Maisons des Solidarités 
aussi, des agents du Conseil départemental 
accompagnent les enfants dans le cadre de la 
protection de l’enfance. Leur rôle : construire 
avec eux un projet adapté à leur situation et 
veiller à sa mise en œuvre, en lien avec le 
responsable de l’Aide Sociale à l’Enfance du 
territoire.

La plupart des enfants trouvent alors 
refuge auprès d’assistants familiaux. Ces 
professionnels ouvrent leur foyer pour leur 
offrir des repères stables. Selon le profil 
des enfants et les places, trois Maisons 
d’Enfants à Caractère Social (MECS) à Saint-
Clar, Auch, et Magnas, permettent un accueil 
collectif et un accompagnement éducatif et 
psychologique adapté. 
Il existe également un dispositif d’accueil 
d’urgence avec le parquet et trois services 
d’urgence en établissement, en lien avec 
l’astreinte de l’Assistance Sociale à l’Enfance, 
opérationnelle 7j/7 et 24h/24 toute l’année. 
Au quotidien, les agents de la Protection de 
l’Enfance portent une mission essentielle :
donner à chaque enfant en danger une 
chance de grandir dans un cadre bienveillant 
et protecteur.

Parce qu’accompagner les familles en amont, c’est éviter d’en arriver à des mesures plus lourdes, l’Aide Sociale à l’Enfance (ASE) 
du Gers fait du « prévenir plutôt que guérir » un véritable fil rouge de son action.

Prévenir avant tout Quand il faut protéger

Dans le Gers, comme partout en France, la 
protection de l’enfance se distingue par un 
double dispositif : la protection administrative et 
la protection judiciaire.

 La protection administrative intervient 
lorsque les parents reconnaissent leurs 
difficultés et acceptent l’aide proposée. Elle 
repose sur un accord entre la famille et les 
services sociaux, avec pour objectif de soutenir 
les parents dans l’éducation et le bien-être de 
l’enfant.

 La protection judiciaire, elle, est décidée par 
le juge des enfants lorsqu’un danger est constaté 
et que les parents ne peuvent ou ne veulent pas 
collaborer. Elle s’impose alors à la famille.
Dans les deux cas, le Conseil départemental 
du Gers est au cœur du dispositif : il évalue les 
situations, met en place les mesures adaptées 
(accompagnement éducatif, placement, soutien 
psychologique, etc.) et veille à garantir la sécurité, 
la santé et le développement de l’enfant.

Dans le Gers, la Cellule de Recueil des Informations 
Préoccupantes (CRIP) centralise tous les signalements 
concernant des enfants en danger ou en risque de l’être. 
Son rôle : recueillir, analyser, conseiller et orienter 
chaque alerte, en lien avec les services du Département, 
la justice et le numéro national 119 « Allô Enfance en 
Danger ». Une fois saisie, la CRIP peut, selon la situation, 
signaler au procureur ou procéder à une évaluation de 
la situation familiale afin de déterminer les mesures de 
protection à mettre en œuvre.

Gratuite et accessible à tous (particuliers ou 
professionnels), la CRIP peut être saisie par téléphone, 
courrier ou mail. Objectif : protéger les mineurs, soutenir 
les familles et accompagner les acteurs de terrain.

La CRIP est là pour écouter, 
conseiller et agir.

crip@gers.fr
-

CRIP du Gers :

05 62 67 42 22

(numéro gratuit, 24h/24 et 7j/7)

Allô Enfance en danger

119
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mineurs et jeunes adultes bénéficient 
d’une mesure administrative ou 

judiciaire

mineurs en famille d’accueil

enfants en lieux d’accueil collectif

familles d’accueil (dont 37 hors Gers)

E N  C H I F F R E S

1260 

430
301
237

Dans le Gers, la protection de l’enfance peut se prolonger au-delà de la majorité pour accompagner 
les jeunes (volontaires) de 18 à 21 ans, confrontés à des difficultés, vers l’autonomie. L’objectif est 
de leur offrir une réponse globale en matière éducative, culturelle, sociale, de santé, de logement, 
de formation, d’emploi et de ressources.

Cette aide, accordée par le service de l’Aide Sociale à l’Enfance (ASE), prend différentes formes :
l’Accueil Provisoire Jeune Majeur (APJM), avec le maintien en famille d’accueil et un suivi 
par un travailleur social, un accueil dans un service dédié offrant un logement individuel et 
un accompagnement vers l’insertion ou l’Aide Éducative Jeune Majeur (AEJM) avec un suivi 
personnalisé vers l’autonomie, pouvant être complété par un soutien financier.

Dans tous les cas, l’accompagnement repose sur un contrat d’engagements co-construit entre 
le jeune, l’ASE et les partenaires concernés, afin de l’aider à réaliser son projet de vie et à gagner 
son indépendance.

Lorsqu’un jeune étranger, sans famille et présumé mineur, arrive dans le Gers, le Département 
a l’obligation légale de l’accueillir en urgence. En lien avec la justice et l’État, une évaluation est 
réalisée sous 5 à 23 jours par le Dispositif Départemental, d’Accueil, d’Évaluation et d’Orientation 
des Mineurs Isolés (DDAEOMI 32). Si le jeune est reconnu mineur et isolé, il est confié à l’Aide 
Sociale à l’Enfance, bénéficie d’un hébergement, d’un accompagnement éducatif et d’un suivi 
vers l’insertion. Par contre, s’il est reconnu majeur, l’accueil provisoire prend fin, mais il est 
informé de ses droits et des voies de recours.

Actuellement, la cellule Mineurs Non Accompagnés du Gers suit 147 jeunes : 79 mineurs confiés 
par le juge des enfants ou sous mesure de tutelle, et 68 jeunes majeurs. Pour ces derniers, un
contrat jeune majeur ( voir ci-dessus) peut être conclu avec le Département jusqu’à 21 ans, afin 
de favoriser leur insertion sociale, professionnelle et leur autonomie.

 C O N T R AT  J E U N E S  M A J E U R S  :  D E 
L A  P R O T E C T I O N  À  L’A U T O N O M I E

L’espoir d’un avenir pour les 
Mineurs Non Accompagnés

«Ce sont des jeunes motivés»
Adem, 19 ans, a fui la Tunisie il y a deux ans pour « pour trouver une vie meilleure ». Pris en charge 
par la cellule MNA du Conseil départemental du Gers, il bénéficie actuellement d’un « contrat 
jeune majeur » et suit un cursus en alternance à la chambre de métiers et de l’artisanat. « Je ne 
parlais pas français quand je suis arrivé, j’ai appris vite », souligne-t-il dans un français parfait. 

Après plusieurs stages, il décroche un poste d’apprenti au sein de l’entreprise de menuiserie 
LBM 32, qui n’a pas hésité une seconde à lui donner sa chance : «Ce qui me marque chez Adem, 
c’est sa motivation. C’est un jeune curieux, volontaire, toujours ponctuel et souriant. Il a la valeur 
travail, il apprend vite et franchit chaque étape avec détermination. Il s’est intégré sans difficulté, 
et c’est un vrai plaisir de travailler avec lui », confie Emilie Lavigne, co-dirigeante de l’entreprise 
LBM32, aux côtés de son mari Jérôme. Pour Benjamin, le maître de stage, Adem est son 1er 
apprenti : « son attitude et son envie d’apprendre et de s’intégrer me motivent à former d’autres 
jeunes comme lui ». 

Pour Adem, c’est une première étape dans son parcours vers l’autonomie. « J’espère rester dans 
le Gers, je me sens bien ici ». Pour l’entreprise, la collaboration avec Adem est une expérience 
humaine et professionnelle, « un véritable échange, très enrichissant de part et d’autre ».  

Au sein de la Direction Enfance Famille (DEF),
l’Unité d’agrément, de Formations et 
de suivis des assistants familiaux et de
l’Adoption (UFAS) joue un rôle central. 
Elle évalue les demandes d’agrément pour 
devenir assistant familial, ainsi que les 
agréments pour les projets d’adoption que 
ce soit au niveau national ou international.
L’UFAS accompagne les assistants familiaux 
du Gers tout au long de leur parcours. 
Elle assure leur suivi, organise des temps 
collectifs d’échanges et pilote la formation 
obligatoire de 520 heures qui suit l’agrément.

Véritable pivot de la protection de l’enfance 
dans le Gers, l’UFAS agit à la fois comme 
garant de la qualité des projets familiaux 
et comme soutien des professionnels qui 
accueillent et accompagnent les enfants 
placés.

Emilie et Jérôme Lavigne, gérants de la menuiserie LBM32 aux côtés de Benjamin Fochesato, 
le maître de stage et Adem ( à droite ) 
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La Protection Maternelle et Infantile (PMI), 
qui fête cette année ses 80 ans, accompagne 
gratuitement les familles gersoises dès 
la grossesse et tout au long de l’enfance. 
Consultations prénatales (259 consultations 
en 2024), suivi des bébés et des jeunes 
enfants de 0 à 6 ans, conseils en parentalité 
: sages-femmes, puéricultrices et médecins 
sont aux côtés des parents pour veiller à la 
santé et au bien-être des enfants.
Bien plus qu’un service administratif, la 
PMI est un lieu de confiance et d’écoute. 
Ses équipes jouent aussi un rôle clé dans 
la prévention, en s’intéressant autant à 
l’équilibre des familles qu’à la santé physique 
des enfants.
La PMI intervient également dans le domaine 
de l’accueil des jeunes enfants : elle délivre 
les agréments aux assistantes maternelles, 
accompagne les crèches et mène des 
actions de prévention sur des thèmes du 
quotidien dans les écoles, centres sociaux 

Parler de sexualité, de contraception ou encore de prévention n’est pas toujours 
simple. Pour répondre aux besoins de chacun, le Département du Gers met à 
disposition un Centre de Santé Sexuelle (CSS), un service gratuit, anonyme 
et confidentiel, ouvert à tous les publics, sans limite d’âge et sans autorisation 
parentale pour les mineurs.  Entretiens sur la sexualité et les relations 
affectives, consultation médicale pour une contraception, test de grossesse, 
accompagnement et pratique d’une IVG médicamenteuse,  dépistage des 
Infections Sexuellement Transmissibles (IST), distribution gratuite de 
préservatifs masculins et féminins… chacun pourra y trouver une réponse 
adaptée à sa situation. Avec des permanences assurées dans les Maisons des 
Solidarités du Département, ces lieux constituent un maillon indispensable de 
la prévention. En 2024, 724 consultations en santé sexuelle et 66 entretiens 
de conseil conjugal ou de planification ont été assurées par le CSS.

Centre de Santé Sexuelle - 14 Place du Maréchal Lannes - 3ème étage - Auch
05 81 32 35 60 / centresantesexuelle@gers.fr

ou associations. Universelle et accessible à 
tous, sans condition de ressources, la PMI 
constitue une porte d’entrée essentielle, afin 
que chaque enfant puisse grandir dans les 
meilleures conditions.

CENTRE DE PROTECTION
MATERNELLE ET INFANTILE (PMI)

12 boulevard Sadi-Carnot - Auch
05 81 32 35 61 / pmi@gers.fr

 L A  P M I ,  U N  A L L I É  P R É C I E U X  D E S  F A M I L L E S

Centre de Santé Sexuelle : 
gratuit, anonyme et sans 
tabou

enfants vus en consultation en PMI ou 
à domicile 

consultations prénatales précoces

actions collectives

E N  C H I F F R E

1213

259
53

Créé par la loi du 5 mars 2007, l’Observatoire 
Départemental de la Protection de l’Enfance 
(ODPE), placé sous l’autorité du Président 
du Conseil départemental du Gers et piloté 
par la Direction Enfance et Famille, participe 
pleinement à la politique de protection de 
l’enfance.

Sa mission : mieux connaître, coordonner et 
améliorer les dispositifs locaux. Pour cela, il
collecte et analyse les données sur les enfants 
en danger ou en risque, observe les parcours, 
évalue les dispositifs existants et réunit 
autour de la table tous les acteurs concernés :
Département, justice, santé, Éducation 
nationale, associations. L’Observatoire joue 
aussi un rôle majeur dans la formation des 
professionnels.

Il identifie les besoins du terrain et impulse 
des sessions pluridisciplinaires sur le 
repérage des maltraitances, l’écoute de la 
parole de l’enfant, le droit de la famille, la 
prévention des violences, la santé mentale ou 
encore le soutien à la parentalité.

Un lieu unique pour 
protéger et accompagner 
les familles
La Maison Départementale de l’Enfance et 
de la Famille (MDEF), créée par le Conseil 
départemental du Gers, est au cœur de la 
protection de l’enfance. Elle réunit en un même 
lieu un centre parental, un accueil pour femmes 
enceintes, un accueil d’urgence pour les tout-
petits confiés à l’Aide Sociale à l’Enfance, ainsi 
que la présence d’un médiateur pour maintenir 
le lien parents-enfants. 

La MDEF dispose aussi d’une crèche et d’un 
espace enfants, véritables atouts pour l’éveil et 
l’épanouissement des jeunes Gersois.

L’Observatoire Départemental de la 
Protection de l’Enfance E N  S A V O I R  + 
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Depuis plus de 24 ans, Sandrine Deleu veille sur la santé des petits Gersois. Arrivée 
dans le Département en 1998, après un début de carrière en Alsace, cette médecin 
généraliste exercera trois ans aux urgences de l’hôpital d’Auch, avant de rejoindre la 
Protection Maternelle Infantile en 2001 pour une raison simple : « Avec des enfants 
en bas âge, c’était plus confortable que l’hôpital ou le libéral. Et puis ne faire que de la 
pédiatrie, c’est un vrai plaisir ».

Basée aujourd’hui à la PMI d’Auch, elle consulte exclusivement des enfants de 0 à 6 ans 
dans le cadre habituel de la PMI ou des familles demandeuses d’asile et jusqu’à 18 ans 
pour les jeunes accueillis par l’Aide Sociale à l’Enfance. « Nous faisons avant tout de la 
prévention : suivi de croissance, vaccinations, dépistages… Mais parfois, il faut aussi 
gérer un petit malade pendant le week-end ! » sourit-elle.

Son métier ne se limite pas aux consultations. Bilan de santé en école maternelle, 
certificats médicaux pour l’entrée en crèche, protocoles d’accueil individualisé pour les 
enfants souffrant de pathologies nécessitant une prise en charge spécifique (asthme, 
allergies, épilepsie…), participation aux équipes éducatives pour les élèves en difficulté, 
tâches administratives… Les missions sont multiples. « Je travaille en binôme avec 
une puéricultrice. C’est une vraie richesse : on se complète, je sais que le suivi post-
consultation est aussi assuré à domicile par la puéricultrice, c’est très rassurant.»
Dans un contexte de pénurie médicale – seules 2,6 médecins PMI équivalents temps 
plein couvrent tout le Gers – Sandrine Deleu défend les atouts de la PMI : gratuité des 
soins, proximité, disponibilité. « Certains parents viennent nous voir même s’ils ont déjà 
un médecin traitant, parce qu’ici, on prend le temps. »

Patiente, empathique et à l’écoute, Sandrine garde intacte sa motivation : « C’est une 
chance de pouvoir exercer ce métier. On n’a pas d’urgences tous les jours, mais on est 
là quand il faut. Et on sait qu’on apporte quelque chose d’utile, de concret, pour le bien 
des enfants et de leurs familles. »

Sandrine Deleu
58 ans, médecin de Protection Maternelle 

et Infantile (PMI) à Auch

La parole aux professionnels de l’enfance

« Je veux que les gens connaissent le Centre de Santé Sexuelle (CSS). » D’entrée de 
jeu, Louise Legal, annonce la couleur. Conseillère conjugale et familiale depuis un an et 
demi au sein de ce service départemental, elle insiste : « C’est une ressource précieuse, 
un lieu d’accueil gratuit et confidentiel, ouvert à tous, mais encore trop méconnu. » Son 
quotidien est varié : entretiens individuels, interventions scolaires, groupes de parole… 
« Notre mission, c’est de créer un espace d’écoute bienveillant, d’ouvrir des portes et 
d’accompagner les personnes pour qu’elles trouvent leurs propres solutions. Ce que 
nous défendons, c’est avant tout l’accès aux droits et à l’information. »

Derrière l’intitulé de « conseillère conjugale et familiale » se cache une réalité plus vaste. 
La plupart des usagers consultent d’abord pour un motif médical – contraception, suivi 
gynécologique, règles douloureuses. Puis, au fil des échanges, surgissent des questions 
plus intimes : violences, sexualité, difficultés affectives. « Je ne suis pas thérapeute », 
précise-t-elle. « Mon rôle, c’est d’aider les personnes à identifier des leviers concrets, 
des ressources accessibles, de réorienter vers des structures partenaires si besoin et 
surtout d’être dans le soutien. » Louise Legal insiste aussi sur la force du collectif au 
sein du Centre de Santé Sexuelle : « Nous fonctionnons en complémentarité et nous 
nous soutenons, car nous sommes confrontées à des situations parfois très dures : 
violences, abus, souffrances intimes. Heureusement qu’il y a l’équipe pour partager, 
prendre du recul et réfléchir ensemble à l’accompagnement. »

Les jeunes occupent une place centrale dans ses actions. Les permanences en lycées 
et collèges ou les ciné-débats initiés avec Ciné 32, ouvrent des espaces d’échanges. 
Avec eux comme avec les adultes, l’écoute active est au cœur de sa pratique, « L’idée est 
de tenter de comprendre le schéma de pensée et l’histoire de la personne en mettant de 
côté tant que possible nos propres représentations pour éviter les cases et les normes.» 
Et de rappeler : « Les gens ne viennent jamais par contrainte. Ils viennent parce qu’ils 
en ont besoin, et cela donne du sens à notre action. »

Les situations liées à l’interruption volontaire de grossesse (IVG) font aussi partie de ses 
missions. Le CSS en pratique environ 80 par an. Là encore, Louise Legal s’attache avant 
tout à écouter, rassurer et surtout à déculpabiliser.

Pour elle, ce métier est à la croisée du social, du médical et du psychologique : un 
travail concret, ancré dans la réalité des gens. Une véritable vocation.

Louise Legal
41 ans, conseillère conjugale et familiale 

au Centre de santé sexuelle
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Chez Magalie, l’accueil est une histoire de famille. Plus jeune, elle voyait sa mère 
s’épanouir en ouvrant sa maison à des enfants confiés par l’Aide Sociale à l’Enfance. 
«J’ai vu tout ce que ma mère pouvait apporter à ces enfants, et j’étais très fière 
d’elle. J’ai grandi avec cette idée que, plus tard, moi aussi je voulais faire ce métier. 
Mais je tenais d’abord à élever mes propres enfants et attendre qu’ils prennent leur 
envol », raconte-t-elle. En attendant, Magalie est devenue assistante maternelle. Une 
expérience précieuse qui a nourri son véritable projet : offrir un foyer aux enfants qui, 
pour des raisons familiales, doivent être placés. 

Depuis 5 ans et l’obtention de son agrément, Magalie a, avec 3 enfants sous son toit, 
un quotidien bien rempli : repas, devoirs, déplacements pour les différents rendez-
vous (visites avec les parents, séances chez le psy, l’éducateur, etc.) et de nombreux 
moments de complicité et de confidences partagées. « Ce métier, on l’exerce 7jours/7, 
il est indissociable de notre vie personnelle ». Chaque enfant accueilli a sa chambre, 
son espace à lui. « Je veux qu’ils se sentent chez eux, qu’ils aient des repères pour se 
reconstruire », explique-t-elle. 

Car ces enfants arrivent souvent blessés, tiraillés entre l’amour pour leurs parents et 
l’attachement qui naît avec la famille d’accueil. « Mais il faut toujours garder en tête que 
ces enfants ne sont pas les nôtres. C’est une règle essentielle de ce métier. Ils ont leur 
propre famille, et notre rôle, c’est de travailler dans ce sens : accompagner l’enfant, tout 
en aidant la famille à se reconstruire ».

À ses côtés, son mari a aussi embrassé cette aventure humaine. « Il est  celui qui 
apporte une dimension plus récréative. Là où je dois poser un cadre et assumer les 
responsabilités, lui amène un peu de légèreté». Ensemble, ils trouvent l’équilibre 
essentiel pour que l’enfant grandisse sereinement.

Pour Magalie, ce métier est bien plus qu’une profession : c’est une vocation. « Ce que 
l’on donne aux enfants, ils nous le rendent toujours », confie-t-elle avec émotion. Un 
métier de cœur, exigeant, parfois difficile, mais porteur de sens, qu’elle exerce avec 
conviction. « Ces enfants nous donnent de véritables leçons de vie. Les voir s’apaiser, 
sourire de nouveau, c’est une récompense inestimable », conclut Magalie, convaincue 
que chaque accueil est une belle histoire de vie partagée.

Depuis 2020, Camille Cazier exerce un métier aussi discret qu’essentiel : évaluatrice à 
la Cellule de Recueil des Informations Préoccupantes (CRIP) du Conseil départemental 
du Gers. « Notre travail consiste à répondre à une question simple : existe-t-il un danger 
ou un risque de danger pour l’enfant? ». 

Chaque fois qu’une information préoccupante est transmise — par l’Éducation 
nationale, un médecin, un voisin, un membre de la famille ou via le 119 —, la CRIP a 
trois mois pour mener l’évaluation. Concrètement, cela implique d’aller à la rencontre 
des familles, des enfants, mais aussi de tous les professionnels qui gravitent autour 
d’eux : enseignants, médecins, assistants sociaux... « On se déplace à domicile, on 
observe le cadre de vie, on écoute les parents, on prend du temps avec les enfants… À 
la fin, on dresse une photographie de la situation familiale ». 

Toujours réalisée en binôme, l’évaluation aboutit à des préconisations. Celles-ci vont 
du classement sans suite, lorsque le danger n’est pas avéré, à la mise en place de 
mesures administratives — comme une aide éducative à domicile —, voire à des 
mesures judiciaires si la situation l’exige. « Le placement est toujours le dernier 
recours. Quand un parent accepte un accueil provisoire, je le vois comme une preuve 
d’amour : reconnaître qu’on a besoin d’aide pour protéger son enfant ». 

Les situations rencontrées sont diverses : conflits parentaux liés aux séparations, 
précarité, négligences éducatives. « On imagine souvent que nous sommes confrontés 
uniquement à des cas de maltraitance grave, mais ce n’est pas la majorité. Beaucoup 
d’informations préoccupantes concernent des familles en difficulté, qui ont besoin 
d’un soutien. » Un travail délicat. « Nous devons désamorcer les craintes, créer une 
relation de confiance. Nous ne sommes pas là pour condamner, mais pour protéger 
et accompagner. » Ce qui la motive au quotidien ? Le sentiment d’utilité. «Apporter du 
soutien à une famille au bon moment, voir le soulagement dans leurs yeux, c’est très 
gratifiant ». 

À ceux qui hésitent à demander de l’aide, Camille adresse un message : « Il ne faut 
pas attendre que la situation se dégrade. Les Maisons Départementales des Solidarités 
sont là pour écouter, orienter et soutenir les familles ». 

Magalie Benvenuto
58 ans, assistante familiale à Cazaubon

Camille Cazier
33 ans, évaluatrice CRIP
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Parce que les conditions d’accueil, d’apprentissage et de vie au collège jouent un rôle essentiel dans la réussite des élèves, le 
Département du Gers poursuit une politique d’investissement ambitieuse et durable.

À la rentrée 2025, ce sont 6 788 collégiens qui ont franchi les portes des établissements publics du Gers. Pour leur offrir un cadre d’apprentissage 
à la hauteur de leurs ambitions, le Conseil départemental déploie une politique volontariste avec un investissement global de 17 millions d’euros. 
Restauration, rénovation, numérique, accompagnement des équipes : chaque action vise un même objectif – donner à chaque jeune Gersois les 
meilleures chances de réussir.

L’assiette des collégiens, c’est aussi un levier 
éducatif ! En 2024-2025, près d’un million de 
repas ont été servis dans les cantines, dont 
65 % issus de productions locales et 71 % 
labellisés bio, c’est au-delà des objectifs 
fixés. 2,7 M€  sont consacrés à l’achat de 
denrées alimentaires (dont 1,7 M€ auprès 
de producteurs locaux). Cette politique 
vise aussi la modernisation des cuisines, la 
labellisation écologique et des actions de 
sensibilisation au goût et à la lutte contre le 
gaspillage alimentaire.

Préparer les élèves aux usages du numérique 
et garantir l’égalité d’accès aux outils est 
un enjeu majeur. En 2025, 365 000 € sont 
mobilisés pour maintenir un parc informatique 
performant (moins de 7 ans), équiper les 
collèges des dernières technologies, garantir 
une connexion à la fibre très haut débit et 
poursuivre l’expérimentation de PC portables 
pour les élèves de 6e à Plaisance.

Depuis 2006, les effectifs départementaux 
affectés aux collèges sont passés de 185 
à 206 agents, indispensables au bon 
fonctionnement des établissements : 
restauration, entretien, maintenance… 
Leur action représente à elle seule un 
investissement de près de 9,6 M€.

Parce qu’apprendre, c’est aussi s’ouvrir, 
le Département soutient et finance de 
nombreux projets éducatifs et culturels 
: animations de l’Abbaye de Flaran, de la 
Médiathèque départementale, des Archives 
ou du centre d’art Memento, concours 
d’expression en occitan, ou encore projets 
d’échanges scolaires Erasmus+ en Grèce, 
Italie ou Roumanie.

Bien manger pour mieux apprendre

Le numérique pour réduire
les inégalités

Des équipes mobilisées, 
un engagement humain fort

Une éducation ouverte 
sur le monde

 « Avec ses 17 M€ mobilisés 
en 2025, le Département du 
Gers confirme sa volonté 
d’offrir à chaque collégien un 
environnement favorable à 
la réussite : repas de qualité, 
outils numériques performants, 
accompagnement quotidien des 
équipes, sans oublier le sport et la 
culture. Investir dans l’éducation, 
c’est investir dans l’avenir ! 

Jérôme Samalens
Vice-Président du Conseil 

départemental du Gers 
en charge de l’Education

Accessibilité, sécurité, confort thermique, 
qualité des espaces pédagogiques : 
l’environnement scolaire est un facteur clé 
de réussite. En 2025, 3,3 M€ sont investis 
dans des chantiers structurants tels que 
l’accessibilité à Samatan (900 000 euros), la 
performance énergétique à Gimont (297 000 
euros) ou encore la sécurisation de Fleurance 
suite aux incendies cet été (510 000 euros).
S’ajoutent 1,4 M€ pour les travaux de 
maintenance courants dans l’ensemble des 
établissements.

Des collèges modernes, 
sûrs et accueillants

É D U C A T I O N
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Favoriser l’égalité des chances, la santé et l’épanouissement des jeunes Gersois : c’est l’objectif du Département qui déploie, depuis 
plusieurs années, une palette d’actions concrètes en faveur des collégiens. Qu’il s’agisse de découvrir une discipline sportive, 
d’assister gratuitement à une compétition locale ou de profiter d’activités culturelles à prix réduit, chaque élève peut s’ouvrir à de 
nouvelles expériences. 

Depuis 2009, les « Rendez-vous sportifs au 
collège » permettent à près de 800 élèves 
de 6e de découvrir de nouvelles disciplines 
grâce à des ateliers ludiques, encadrés par 
le service Sport et Jeunesse du Département, 
des enseignants d’Education Physique et 
Sportive, des clubs locaux et le Comité 
Départemental Olympique et Sportif. 

Au programme : Sports collectifs et 
individuels, activités de plein air, mais aussi 
des ateliers citoyenneté et « sport & santé ». 
Une façon d’associer plaisir, éducation et 
santé publique, tout en valorisant des valeurs 
essentielles : respect, effort, esprit d’équipe.

Créé en 2003, le Pass’Culture 32 ouvre 
les portes des musées, festivals, salles 
de cinéma, concerts et spectacles du 
Gers à tarif réduit, voire gratuit pour 
certains lieux emblématiques comme 
l’abbaye de Flaran. Une trentaine de 
structures culturelles se sont engagées 
aux côtés du Département pour faciliter 
l’accès à une offre culturelle variée. 

Parce que le coût d’une licence ne 
doit pas être un frein, le Département 
propose le Pass’Club 32. Cette aide 
financière est dédiée aux primaires et 
collégiens bénéficiaires de l’Allocation 
Rentrée Scolaire (ARS). Déduite lors de 
l’inscription, elle encourage la pratique 
sportive des jeunes et soutient les 
familles. Elle s’élève à 19 euros pour 
une licence UNSS et à 25 euros pour une 
licence en club sportif. A noter qu’elle 
bénéficie également aux personnes en 
situation de handicap (sans condition 
d’âge ni de ressource).

  Le sport au collège : un enjeu de 
santé et de citoyenneté

Le Pass’Culture 32 :  la culture 
accessible à tous

RENDEZ-VOUS SUR 
MESDEMARCHES.GERS.FR 

POUR BÉNÉFICIER DES 2 PASS !

Le Pass’Club 32 : un coup de pouce 
pour s’inscrire en club

Après l’incendie qui a détruit une grande partie de la toiture du collège Hubert-Reeves de Fleurance 
en juillet, le Département du Gers, avec l’Éducation nationale et la commune, a déployé en un 
temps record des solutions pour assurer une rentrée sereine à tous les collégiens : installation 
de bâtiments modulaires (12 classes, CDI, salles administratives), protection du bâtiment et 
continuité pédagogique préservée. « La mobilisation collective a permis de transformer une 
épreuve en défi relevé, au service de la réussite et du bien-être des collégiens gersois », a rappelé 
Philippe Dupouy, Président du Département. 

Loin d’être perturbés, les élèves semblaient plutôt curieux et enthousiastes le jour de la rentrée. 
« C’est chouette, il y a de l’espace dans les classes », constate Chloé, élève en 6e. Quant à l’avenir, 
le Département s’est voulu rassurant. Les élèves devraient réintégrer certaines salles de classe 
entièrement rénovées dès janvier 2026. La reconstruction définitive de la toiture est programmée 
pour l’été prochain, avec un retour à la normale pour la rentrée 2026.

Une rentrée sereine à Fleurance

Cette année encore, chaque collégien gersois 
recevra une carte nominative de «Collégien 
supporter» lui permettant d’accéder 
gratuitement aux rencontres sportives du 
territoire. 

Bonus : un adulte accompagnant bénéficie 
lui aussi de la gratuité pour deux matchs. 
Ce dispositif vise à renforcer le lien entre les 
jeunes et la vie sportive locale.

 Collégien Supporter : encourager 
et partager le sport local

C A P  S U R  L E  S P O R T  E T  L A  C U LT U R E
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Au collège de Plaisance, la rentrée des 6e a un goût résolument numérique. Depuis 2021, l’établissement expérimente la mise à disposition 
d’ordinateurs portables pour l’ensemble des élèves. Objectif : réduire les inégalités d’accès aux outils numériques notamment au domicile des élèves 
et accompagner les nouvelles pratiques pédagogiques.

Des PC portables pour les 6e de Plaisance : 
une expérimentation qui porte ses fruits

La crise sanitaire de 2020 avait mis en lumière 
un constat préoccupant : tous les élèves ne 
disposaient pas des mêmes conditions pour 
suivre les cours à distance. Pour y remédier, 
le Département a lancé, à titre expérimental, 
une dotation en ordinateurs portables pour 
les 6e du collège de Plaisance. Ces outils, 
prêtés aux élèves sont utilisés en classe 
comme à la maison.
Dès la 6e, les élèves bénéficient également 
de deux heures hebdomadaires consacrées à 
l’atelier « Geek », destiné à la prise en main 
des machines et à la découverte des usages 
numériques. « Cet accompagnement est 
essentiel pour que chaque élève parte sur de 
bonnes bases », souligne l’équipe éducative.

 206 agents des collèges mobilisés
Ils sont au cœur du quotidien des collégiens 
gersois. Présents dans les collèges gérés 
par le Conseil départemental du Gers, les 
206 agents départementaux veillent chaque 
jour, avec discrétion et efficacité, au bon 
fonctionnement des établissements.
Leurs missions sont multiples : nettoyage et 
entretien des salles de classe, des espaces 
extérieurs et du matériel, aide à la préparation 
des repas, participation au service et à la 
plonge, accueil des usagers du collège… 
Autant de gestes indispensables pour offrir 
aux élèves et aux équipes éducatives un 
cadre de travail agréable, sain et sécurisé. 
Le Département a également mis en place 
des équipes mobiles pour rayonner sur 
l’ensemble du territoire afin d’assurer les 
remplacements et les renforts Elles sont 

composées de cinq agents polyvalents. Pour 
le service restauration durable trois postes 
de chefs remplaçants permettent également 
cette mobilité entre les établissements 
scolaires.
Si leur travail se fait souvent dans l’ombre, 
ses effets se ressentent partout : derrière 

chaque plateau-repas, chaque salle de 
classe prête à accueillir les élèves ou chaque 
équipement remis en état, il y a des femmes 
et des hommes pleinement investis. Leur 
mission dépasse la simple logistique : elle 
participe au bien-être, à la réussite scolaire 
et à la vie collective des jeunes Gersois.

Un dispositif né du confinement

Les retours recueillis auprès des parents, 
enseignants et élèves ont été jugés très 
positifs. L’expérimentation a notamment 
permis d’homogénéiser le niveau des 
collégiens en compétences numériques. Les 
résultats aux évaluations nationales « PIX », 
qui mesurent la maîtrise des outils digitaux, 
montrent des progrès significatifs par rapport 
aux établissements voisins. Les écarts entre 
élèves se sont réduits et la culture numérique 
est désormais mieux partagée.
Cette expérimentation de Plaisance démontre 
qu’un accès équitable au numérique peut 
transformer la vie scolaire et donner à chaque 
collégien les mêmes chances de réussir.

Des résultats encourageants
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P O R T R A I T S  D ’ A G E N T S

 Au collège, je fais 70 % de service général 
et 30 % de maintenance : ménage des salles, 
entretien des espaces verts, taille des arbres, 
réparations, déchetterie… Les journées ne se 
ressemblent pas. Ce qui me plaît, c’est justement 
cette polyvalence : passer du nettoyage à la 
tonte, de la cantine à la maintenance. Et puis 
surtout, être en contact avec les élèves, ça 
apporte une vraie énergie. 

 Virginie Loutret, agent polyvalent au collège d’Aignan

Thierry Caubet, agent polyvalent au collège de Riscle

Hélène Fittere, agent polyvalent au collège de Mirande

Martine Avenza et Sylvie Monge, agents polyvalents 
au sein de l’équipe mobile

Thierry Lacomme, agent polyvalent au collège de Samatan

Fanny Bareille, agent polyvalent au collège de Marciac

Cheikh Tabti, agent polyvalent au collège de Condom

 Mon métier, c’est avant tout le lien humain. 
Après des débuts en restauration, j’ai trouvé 
ma place comme agent polyvalent : entretien 
des locaux, gestion de la lingerie, et surtout, 
le compost, une mission qui me tient à cœur. 
Chaque jour, je circule dans les couloirs, la 
cour, le préau… Ces moments d’échange avec 
les élèves et les professeurs, ces sourires, ces 
mots échangés, c’est ce qui donne du sens à 
mon travail. Ici, on me connaît, je connais tout 
le monde. Et puis, voir le compost devenir un 
projet réussi avec les élèves, c’est une fierté. 
Ce métier, souvent invisible, est une chaîne 
essentielle : sans nous, rien ne tourne. 

 Après 30 ans sur les routes comme chauffeur 
poids lourd, j’ai choisi de raccrocher le volant à 
60 ans. J’ai trouvé ma place ici, au collège de 
Mirande. Polyvalente ? Oui, et fière de l’être ! 
Un jour, je prépare les légumes en cuisine ; le 
lendemain, je nettoie les dortoirs, les classes, ou 
je fais la plonge après le service. Mais ce qui me 
rend vraiment heureuse, c’est le contact avec 
les enfants. Leur énergie, leurs “merci”, leurs 
sourires… C’est bien plus qu’un métier, c’est 
une seconde famille. À 62 ans, je me sens utile, 
et ça, ça n’a pas de prix . 

 Notre spécificité c’est de travailler sur 
plusieurs collèges, on a chacune un secteur 
et nous intervenons en fonction des besoins, 
souvent sur des postes de remplacement ou 
de renfort quand c’est nécessaire. Parfois on 
ne reste qu’un jour, parfois une semaine ou 
plus, cela dépend. C’est cette mobilité qui nous 
plaît. On a les mêmes missions que tous les 
autres agents polyvalents. C’est important de 
valoriser notre métier car on n’est pas là que 
pour faire du ménage, notre métier a évolué. 
On veille au bon fonctionnement du collège, et 
surtout à apporter du confort aux élèves, on est 
là pour eux avant tout . 

 A Marciac, les agents polyvalents 
interviennent sur trois sites, donc on tourne :
préparation des repas, plonge, nettoyage des 
classes, mais aussi l’entretien à l’internat ou 
préparation des petits déjeuners des internes. 
Ce qui me plaît, c’est la variété, le contact avec 
les élèves qui sont toujours très reconnaissants 
pour notre travail, et puis il y a aussi un bon 
esprit d’équipe, c’est très motivant. Nous 
sommes assez autonomes dans nos tâches, ça 
donne une vraie liberté dans le travail, ce qui 
est appréciable . 

 Depuis peu, je partage mon temps entre le 
service de restauration et le service général : 14h 
à 18h30, c’est l’heure du nettoyage des classes, 
des couloirs, des espaces de vie. Ce que j’aime ? 
Ces moments où un élève ou un professeur 
me dit : “Merci, c’est propre, c’est agréable.” 
Ces petits mots, ces sourires, c’est la preuve 
que mon travail compte. Ici, le respect est 
mutuel, et c’est ça qui rend ce métier si riche. 
On ne voit pas toujours les agents polyvalents, 
on travaille un peu dans l’ombre, mais sans 
nous, le collège ne serait pas le même. 

 Je suis passé par plusieurs autres 
établissements avant Samatan, où je suis 
maintenant depuis 14 ans. Mon quotidien ?
À 6h30, j’attaque par les espaces sportifs : 
le gymnase, le dojo, les vestiaires à rendre 
impeccables. Comme je suis très manuel, 
j’aide aussi mes collègues à la maintenance: 
peinture, électricité, maçonnerie … et surtout, 
les espaces verts, ce que je préfère. Ce qui me 
rend fier, c’est notre projet commun avec les 
enseignants et les élèves autour des arbres 
et paysages du Gers. Je suis très impliqué 
dans la plantation d’arbustes, de fleurs…
pour embellir le collège. Ce métier, ce n’est 
jamais la routine : on répare, on crée, on rend 
le cadre agréable… et ça, c’est du concret! 

Paroles d’agents polyvalents des collèges
Dans les coulisses des collèges gersois, des agents polyvalents veillent chaque jour au bon fonctionnement de la vie scolaire. Qu’ils 
soient en cuisine pour accompagner la restauration des élèves ou à l’entretien des locaux pour garantir des espaces propres et 
agréables, leur rôle est essentiel mais souvent méconnu. Rencontre avec ces femmes et ces hommes qui œuvrent, au quotidien, 
pour le bien-être des collégiens.

RETROUVEZ LES INTERVIEWS VIDÉOS DES AGENTS 
DES COLLÈGES ET DE TOUS LES AUTRES PORTRAITS 

D’AGENTS DE LA COLLECTIVITÉ SUR 
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É V A S I O N  G E R S O I S E

Labellisé « Grand Site Occitanie », le territoire Armagnac, Abbaye et Cités réunit vignobles, villages de caractère et rendez-vous 
culturels. Porte d’entrée de la région, il reflète l’art de vivre gascon et séduit autant les passionnés de patrimoine que les amateurs 
d’authenticité.

Créé par la Région Occitanie en 2017, le label 
« Grand Site » distingue les hauts lieux du 
patrimoine accueillant plus de 50 000 visiteurs 
par an. Dans le Gers, le nouveau contrat 
« Armagnac, Abbaye et Cités » a été signé le 
1er août à Condom, avec un périmètre élargi 
de l’Armagnac à la Lomagne.

Au-delà d’un label, il s’agit d’un projet de 
territoire sur cinq ans (2023-2027), porté par 
le Département avec l’Office de Tourisme 
de la Ténarèze, la Région, les communes et 
sites emblématiques, la Communauté de 
communes de la Ténarèze, le PETR du Pays 
d’Armagnac et le Comité Départemental du 
Tourisme. Objectif : développer un tourisme 
durable, valoriser patrimoine et paysages, 
attirer de nouveaux visiteurs et conforter 
l’économie locale.

À la croisée de la Ténarèze, du Pays 
d’Armagnac et du plateau Romévien, le 
Grand Site incarne l’histoire des trois terroirs 
armagnacais avec ses bastides médiévales, 
ses abbayes cisterciennes, ses villages 

fortifiés, mais aussi ses vignes à perte de vue 
qui donnent naissance à l’Armagnac, plus 
ancienne eau-de-vie de France.

À pied, à vélo ou en bateau, la découverte est 
multiple. Navigation sur la Baïse, Voie Verte 
de l’Armagnac, véloroute V82, itinéraires de 
randonnée (GR de Pays) ou chemin de Saint-
Jacques-de-Compostelle, inscrit à l’UNESCO, 
ouvrent grand les portes du « slow tourisme ». 

Le Conseil départemental du Gers 
accompagnera ce contrat par ses actions en 
faveur des mobilités douces, de la valorisation 
patrimoniale et de l’ingénierie publique. Il 
portera aussi des projets structurants autour 
de l’Abbaye de Flaran, de la Voie Verte et de la 
promotion numérique du patrimoine.

Un label régional porté 
par le Département

Une invitation à l’évasion

L’Abbaye de Flaran
joyau cistercien et centre patrimonial 

départemental, abritant une remarquable 
collection d’art.

La Cité épiscopale de Condom 
cœur historique du négoce de l’Armagnac.

ELUSA Capitale Antique et le Musée 
archéologique de Lectoure

qui replongent aux racines gallo-romaines.

La Romieu 
et sa collégiale inscrite à l’UNESCO.

Larressingle, Fourcès, 
Montréal-du-Gers

classés «  Plus Beaux Villages de France ».

Le site castral des comtes d’Armagnac 
à Lectoure

aujourd’hui village des brocanteurs.

Eauze
capitale antique et capitale de l’Armagnac.

Les vignobles AOP Armagnac 
et Côtes de Gascogne

un terroir d’exception à savourer.

Lupiac
berceau du plus célèbre des Gascons, 

D’Artagnan et son musée.

Le pont d’Artigues
inscrit au Patrimoine Mondial de l’Humanité 
par l’UNESCO, l’un des rares ponts roman 

encore existants en France.

Plus d’infos sur
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Chaque été, sur les coteaux et dans les vallées de Gascogne, l’eau manquerait sans 
l’organisation hydraulique mise en place depuis plus d’un siècle. Canal de la Neste, barrages 
de coteaux, régulation des débits… ces infrastructures invisibles ou méconnues par une 
partie de la population sont pourtant essentielles à la vie quotidienne, à l’agriculture et à 
l’économie du territoire.

Conscient de ces enjeux, le Conseil départemental du Gers s’est proposé comme structure 
porteuse de la Commission Locale de l’Eau (CLE) en charge d’élaborer un Schéma 
d’Aménagement et de Gestion de l’Eau (SAGE). Depuis 2022, les rencontres (44 temps de 
concertation ont été organisés pour environ 3000 participants) ont suscité un réel engouement, 
preuve que l’eau est devenue une préoccupation majeure des habitants, des acteurs 
économiques et agricoles et des associations.

E N V I R O N N E M E N T

Chaque parcelle, chaque rivière, chaque zone 
humide joue un rôle. La gestion des sols, des 
cultures et des paysages est donc au cœur 
de la réflexion. Qu’il s’agisse d’urbanisme, 
d’agriculture ou de tourisme, l’eau est 
l’affaire de toutes et tous. Dans cette logique, 
la stratégie du SAGE privilégie le contrat 
collectif : une répartition équitable des 
efforts et des bénéfices, dans une solidarité 
entre amont et aval. Car si le risque zéro 
n’existe pas, l’anticipation et la coopération 
demeurent les meilleurs atouts pour l’avenir.

Une stratégie née du territoire Une responsabilité partagée

 Le SAGE du Gers ne cherche 
pas seulement à fixer des règles. Il 
ouvre la voie à l’expérimentation 
et à l’innovation, pour donner 
envie d’agir ensemble et 
trouver des solutions concrètes. 
L’objectif est clair : engager une 
transition durable, afin que les 
générations futures puissent 
continuer à vivre et s’épanouir 
dans notre territoire. En tant que 
membres de la CLE – élues et 
élus, partenaires, citoyennes et 
citoyens – il nous revient de porter 
collectivement cette stratégie. 
C’est ensemble que nous 
construirons la politique de l’eau 
du Gers, pilier de notre qualité de 
vie et de notre développement 
durable 

Dominique Gonella
Conseiller départemental

et Président de la CLE 
Neste et Rivières de Gascogne

La démarche part d’un constat : changement 
climatique, tensions sur l’eau potable, 
érosion, pollutions diffuses, perte de 
biodiversité, inondations ou encore pression 
économique… Autant de défis qui imposent 
une stratégie globale. Celle-ci ne repose 
pas sur des solutions toutes faites mais 
sur des trajectoires collectives : ralentir et 
infiltrer l’eau dans les sols, mieux valoriser 
le végétal, réduire les pollutions à la source, 
préserver les zones humides, sécuriser les 
infrastructures hydrauliques et encourager 
les économies d’eau. « De la goutte de 
pluie au robinet », le cycle de l’eau doit être 
considéré dans son ensemble. La stratégie 
défendue par le SAGE vise à concilier 
besoins humains, activités économiques 
et préservation de l’environnement, en 
privilégiant l’expérimentation et l’adaptation 
plutôt que la contrainte.

+2°C
Augmentation de la 
température de l’air

-35% à -60%
Baisse de la hauteur de 
neige sur les Pyrénées 

et fonte précoce

-20% à -40%
Baisse des débits des

rivières et dégradation 
de la qualité de l’eau

+10% à 30%
Augmentation de 

l’Evapotranspiration

LES TENDANCES
EN 2050
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EN BREF...

 Olympiades solidaires au Parc
 du Département
Le Parc du Conseil départemental a 
accueilli le 10 septembre la 7e édition 
des Olympiades Solidaires, organisées 
par le Comité Départemental de Sport 
Adapté (CDSA). Plus de 220 sportifs et une 
cinquantaine d’accompagnants ont participé 
à une vingtaine d’ateliers sportifs et ludiques. 
Partenaire fidèle de l’événement, le Conseil 
départemental du Gers a attribué en 2025 une 
aide au fonctionnement de 1 200 € au CDSA, 
incluant l’organisation de ces Olympiades, 
ainsi qu’une subvention de 650 € pour 
soutenir la participation à la Coupe de France 
Espoirs de para-football à Mérignac.

Pourquoi avez-vous opté pour ce 
thème gersois en particulier ?  
À première vue, mon sujet d’étude est très 
éloigné du Gers puisque je travaille sur l’une 
des facettes de l’histoire de l’émigration 
militaire russe. Or, dans leurs terres 
natales, les cosaques ont toujours eu un 
rapport particulier à la terre du fait de leur 
double statut de soldats-agriculteurs, et 
représentent de facto des candidats appréciés 
par les recruteurs agricoles dans une France 
d’après-guerre en pénurie de main-d’œuvre. 
Durant l’entre-deux-guerres, le Gers a 
constitué un terrain expérimental pour le 
placement des cosaques dans l’agriculture. 

En quoi cette bourse a-t-elle été 
pour vous une opportunité ou un 
tremplin ? 
Cette bourse représente une excellente aide 
à la recherche, m’ayant permis de me rendre 
plusieurs fois à Auch dans le cadre de ma 
thèse. Cette année, j’envisage également 
d’organiser une conférence aux Archives 
départementales du Gers, afin de divulguer 
les résultats de ma recherche et de faire 
connaître cette histoire bien singulière. C’est 
sans aucune hésitation que je recommande à 
d’autres étudiants de postuler à cette bourse.

En quoi cette recherche vous 
permet-elle de mieux connaître ou 
valoriser le département ? 
L’histoire du placement des cosaques dans 
l’agriculture dans le Gers est à ce jour 
méconnue et a laissé peu de traces. Cette 
étude représente ainsi une opportunité 
d’éclairer un aspect de l’histoire gersoise, 
tombé dans l’oubli. Travailler sur une histoire 
locale ou départementale constitue toujours 
quelque chose d’émouvant, du fait de 
l’engouement des locaux pour la connaissance 
de leur passé. Le fait d’y contribuer est une 
expérience très valorisante et enrichissante. 

 61 festivals soutenus en 2025
Le Conseil départemental du Gers consacre 
1,4 M€ à la culture en 2025, dont 450 000 €
pour accompagner 61 festivals à travers le 
territoire. Malgré la baisse des dotations 
de l’État, le Département maintient aussi le 
Pass Culture 32, facilitant l’accès des jeunes 
et des bénéficiaires des minima sociaux aux 
spectacles et musées. Un choix politique 
assumé : ne pas sacrifier la culture, moteur 
de lien social et d’attractivité.

 Riscle inaugure son habitat 
inclusif
À Riscle, l’ancienne perception a été 
transformée en un habitat inclusif destiné aux 
personnes en âge de retraite. Cinq logements 
T2 de 41 à 55 m² offrent un cadre de vie 
adapté, complété par un espace commun et 
des animations pour favoriser la convivialité. 
Objectif : permettre aux résidents de rester 
autonomes tout en évitant l’isolement, au 
cœur même du centre-bourg.
Le Conseil départemental du Gers a soutenu 
ce projet exemplaire à hauteur de 65 000 €
et finance chaque année 17 500 € pour 
l’accompagnement social. Le Président, 
Philippe Dupouy, a salué « une nouvelle 
approche du bien vieillir et de la dépendance, 
centrée sur les besoins et aspirations de 
chacun.»

Le Département soutient 
les travaux universitaires 

À  L A  U N E

Depuis 2020, le Département du Gers s’est engagé dans une politique de soutien 
aux travaux de recherches universitaires dans le but d’améliorer la connaissance du 
territoire, de favoriser la recherche sur des thématiques inédites et de faire profiter le 
public des résultats de ces recherches.

Une bourse d’un montant de 1000 euros est 
attribuée chaque année à un(e) étudiant(e) 
inscrit(e) en master ou doctorat, toutes 
spécialités confondues, qu’elles touchent les 
sciences humaines, les sciences politiques 
ou l’environnement et l’aménagement du 
territoire. Le projet de recherche doit porter 
à titre principal sur le département du Gers 
et s’appuyer, au moins partiellement, sur les 
ressources archivistiques conservées aux 
Archives départementales du Gers.

La prochaine bourse sera lancée au début 
de la rentrée universitaire 2025-2026. Le 
lauréat s’engage à remettre au Département 
un exemplaire de son mémoire et à 
présenter une conférence dans le cadre de 

la programmation culturelle des Archives 
culturelle des Archives départementales.
Plus d’informations sur : archives32.fr

En 2025, la bourse a été attribuée à Lydia Kamenoff pour ses recherches sur l’histoire et la 
mémoire des émigrés cosaques en France (1920-1945) dans le cadre d’une thèse en études 
russes. Elle s’intéresse notamment aux immigrés russes, anciens militaires, qui ont été placés 
comme agriculteurs dans des fermes gersoises.

3  Q U E S T I O N S  À  LY D I A  K A M E N O F F
É T U D I A N T E  À  L’ U N I V E R S I T É  D E  G E N È V E  E T  À  L’ E H E S S  À  P A R I S



17 Le Journal de mon Département - Automne 2025

Z A P P I N G  A C T U ’

 U N  F E U  D ’ U N E  A M P L E U R  I N É D I T E  
La commune de Montesquiou a vécu, 
mercredi 13 août 2025, l’un des épisodes 
les plus marquants de son histoire récente. 
Un incendie de forêt d’une intensité et d’une 
superficie inédites dans le Gers, a ravagé plus 
de 25 hectares de végétation. Grâce à une 
mobilisation exceptionnelle, les secours ont 
réussi à maîtriser le feu en quelques heures, 
évitant ainsi une catastrophe majeure. Plus 
de 100 sapeurs-pompiers, venus du Gers, 
des Hautes-Pyrénées et des Pyrénées-
Atlantiques, ont été déployés sur le terrain. 
Et pour la première fois dans l’histoire du 
département, d’importants moyens aériens 
ont été déployés.

Philippe Dupouy, Président du Conseil 
départemental du Gers, a salué l’engagement 
des sapeurs-pompiers du Gers et des renforts 
venus des départements voisins et a rappelé 
les enjeux du bouleversement climatique. «Le 
Gers, longtemps épargné par les incendies 
majeurs, entre désormais dans une nouvelle 
réalité. Ce combat ne fait que commencer. Il 
exige une prise de conscience collective ».

Les leçons tirées de cet événement 
permettront de mieux préparer le 
département à affronter de futures crises 
similaires.

 W E E K- E N D  D ’ I N T É G R A T I O N  D U  C R E P S
Les 29 et 30 août derniers, le site 
départemental de la maison des sports de 
nature à Masseube a accueilli près de 160 
jeunes sportifs de haut niveau du CREPS 
Occitanie Toulouse pour un week-end 
d’intégration inédit. Canoë-kayak, tir à l’arc, 
VTT, golf et bien d’autres activités de pleine 
nature ont rythmé leur séjour, organisé par 
le Département en lien avec les associations 
locales et les comités départementaux. 
Cet événement, mené en partenariat avec 
la commune de Masseube et le CREPS, 
a confirmé la place du Gers comme terre 
d’accueil et de sport, dans la perspective du 
futur Centre Départemental des Sports de 
Nature.

EN BREF...

participants

Plus de

1000

activités de sports de nature
avec les structures partenaires 

(associations, opérateurs privés, 
collectivités)

16

 La ministre du Tourisme en 
visite dans le Gers
Nathalie Delattre, ministre déléguée 
chargée du Tourisme, était dans le Gers 
samedi 2 août pour une journée consacrée 
aux atouts touristiques du territoire. La 
ministre a notamment découvert à Saint-
Mont la coopérative de Plaimont et son chai 
expérimental, édifié grâce au plan France 
Relance et avec un soutien du Conseil 
départemental du Gers à hauteur de 50 000 €.
En présence de Philippe Dupouy, Président 
du Département, elle a également inauguré 
un nouveau Point Accueil Touristes, symbole 
d’un engagement fort pour dynamiser 
l’œnotourisme local. La ministre a aussi pu 
apprécier l’effervescence du festival Jazz in 
Marciac, rendez-vous incontournable de l’été 
gersois, aux côtés des élus locaux.

«  U N  É T É  À  M A S S E U B E  »

E N  C H I F F R E
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 3 0  A N S  D E  L A  C O N S E R V A T I O N  D U 
P A T R I M O I N E  :  L’ O P É R A  S É D U I T  À  F L A R A N

 T O U R  D E  F R A N C E  :  L E  D É P A R T E M E N T 
A U  C Œ U R  D E  L A  12 E  É T A P E

Près de 800 spectateurs ont vibré les 4 et 5 juillet derniers dans les jardins de l’Abbaye de Flaran, 
transformés en scène à ciel ouvert pour célébrer les 30 ans de la Conservation du Patrimoine 
du Gers. Au programme, deux soirées de projections gratuites organisées par le Conseil 
départemental, en partenariat avec l’Opéra national de Paris : Turandot de Puccini et Don 
Quichotte. Entre garden party conviviale, food trucks et projections sous les étoiles, le public a 
savouré une parenthèse culturelle unique. D’autres rendez-vous viendront rythmer cette année 
l’anniversaire à Flaran. 
Retrouvez le programme complet sur www.abbayedeflaran.fr

Le 17 juillet dernier, de Auch à Villecomte sur Arros, le Gers a vibré au rythme du Tour de France 
lors du départ de la 12e étape vers Hautacam. Une foule nombreuse a célébré la Grande Boucle 
dans une ambiance festive et conviviale.
Partenaire fidèle de l’événement, le Conseil départemental du Gers a largement contribué à 
ce succès, en mobilisant ses équipes techniques et logistiques pour sécuriser le passage du 
peloton sur les routes départementales. Communication en temps réel, animations, marché de 
producteurs locaux : le Département et la Ville d’Auch ont fait de cette journée une véritable vitrine 
du territoire.

Z A P P I N G  A C T U ’EN BREF...
 Promotion de la plateforme 

Agrilocal 32 
Le service agriculture du Conseil 
départemental du Gers a mené, en 
septembre 2025, une série de réunions 
territoriales destinées à présenter la 
plateforme Agrilocal32.fr aux collectivités et 
aux établissements gersois de restauration 
collectives. Ces rencontres visaient à informer 
des avantages de cette plateforme qui facilite 
l’approvisionnement en produits locaux et de 
qualité, tout en respectant les contraintes de 
la commande publique. Mot d’ordre : Grâce à 
Agrilocal32.fr, Egalim dans la cantine, c’est 
possible !

 Le Département modernise la 
D1124 à l’Isle-Jourdain
Le Département a mobilisé les grands moyens 
sur l’ancienne N124, devenue D 1124, avec 
un chantier stratégique mené entre L’Isle-
Jourdain et Pujaudran. Sur 3,5 kilomètres, 
la chaussée a été entièrement rénovée pour 
un montant de 1,25 M€, afin d’améliorer la 
sécurité et la fluidité sur l’un des axes les plus 
fréquentés du Gers (jusqu’à 30 000 véhicules 
par jour). Par cette opération, le Département 
a réaffirmé son engagement en faveur d’un 
réseau routier sûr, durable et au service du 
quotidien des habitants.

 L’ancienne école de Bézéril 
accueille un centre médical
La commune de Bézeril a inauguré samedi 
20 septembre la rénovation de son ancienne 
école, transformée en cabinet médical et 
logement locatif. Soutenu par le Conseil 
départemental du Gers à hauteur de 
54 000 €, via la Dotation de Développement 
Rural+, le projet illustre un bel exemple de 
revitalisation rurale. Au-delà du financement, 
le Département a joué un rôle moteur en 
facilitant l’installation d’un médecin via son 
dispositif « Dites#32 », qui accompagne le 
territoire dans la lutte contre la désertification 
médicale.
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L E  C O I N  C U L T U R E

À partir du 10 octobre, l’Abbaye de Flaran 
(Valence-sur-Baïse) accueille une exposition 
exceptionnelle consacrée à Jean Dieuzaide, 
figure majeure de la photographie française. 
Intitulée La Turquie de Jean Dieuzaide (1955),
cette présentation s’inscrit dans le 16e sillon 
de l’opération annuelle La Profondeur des 
Champs, initiée par la Conservation du 
patrimoine du Département du Gers.

Connu pour son sens aigu du cadrage et sa 
capacité à capter l’émotion des instants les 
plus simples, Jean Dieuzaide (1921-2003) 
avait déjà été mis en lumière à Flaran en 2021, 
à travers l’exposition de ses grands formats 
proposée par son fils Michel. L’abbaye rend 
aujourd’hui un nouvel hommage à cet artiste 
audacieux, profondément attaché au Gers, 
en dévoilant pour la première fois les clichés 
qu’il réalisa lors d’un voyage en Turquie en 
1955, aux côtés de son épouse et pour les 
éditions Arthaud.

Ces photographies inédites, alternant noir 
et blanc et couleur, plongent le visiteur au 
cœur d’un pays en pleine mutation. Elles 
révèlent un regard singulier sur la ruralité 
et les paysages humains, thèmes chers au 

photographe, qui n’a cessé de conjuguer 
modernité et sensibilité dans son œuvre. Jean 
Dieuzaide a obtenu les Prix Niépce et Nadar, 
deux hautes récompenses dans le monde de 
la photographie (l’équivalent du prix Goncourt 
et Renaudot en littérature) pour son art, 
aujourd’hui à l’honneur à Flaran.

Avec cette exposition, le Département du Gers 
confirme sa volonté de faire de l’Abbaye de 
Flaran un lieu majeur de la photographie en 
France, en invitant chaque année des artistes 
à croiser leurs regards sur le monde et ses 
territoires. Un catalogue accompagnera par 
ailleurs ce 16e sillon, prolongeant la réflexion 
engagée autour du lien entre art, mémoire et 
ruralité.

Exposition visible du 10 octobre 2025 au 15 
mars 2026, au Logis abbatial de l’Abbaye de 
Flaran.
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L A  L E N G A  N Ò S TA  Q U’E I  P E R T O T… O  C O M A  PA R L A R 
L’O C C I TA N  D E  G A S C O N H A  S E N S E  A C  S À B E R  !

Que sia dins los patronimes, los noms de vilatges o los lòcs-dits, mes tanben au travèrs de las expressions o de la sintaxi emplegada, cadun que 
se pòt vantar de parlar la lenga deu país, la qu’ajuda a comprénguer lo territòri, las suas particularitats tan culturalas coma naturalas, la que sona 
damb l’accent de la fraternitat e de l’obertura. Atau, s’encontratz personas que s’apèran Cassagne, Sahuguède o Dutilh, lors noms hèn referéncia 
au casse (le chêne), au sahuc (le sureau) e au tilh (le tilleul). Se coneishètz familhas que s’apèran Fauré, Metge, Sabathier, podètz pensar qu’avon un 
aujòu qu’èra haure (forgeron), medecin o sabatèr (cordonnier)… E qué díser de mossur Laborde que sortish tot dret d’ua bòrda (une ferme) ! Se vos 
venguètz passejar a Aush, benlèu angueratz au parc deu colomèr (colombier-pigeonnier), au gòlf d’En vaths (du val) o a la Ribèra (bords de rivière).

E s’emplegatz los mots « bader », « tchatcher » o « péguer », vos cau sàber que venguen de l’occitan « badar », « charrar » e « pegar » !

Atau qu’ei e qu’ei atau !

 Retrouvez la traduction de ce texte sur gers.fr/monjournal

L’abbaye de Flaran a eu l’honneur d’accueillir l’Assemblée générale de la Charte européenne 
des abbayes et sites cisterciens (CISTER), un réseau culturel qui fédère depuis 1988 près de 200 
abbayes réparties dans douze pays d’Europe. Cette association, présidée par François Launay, 
œuvre à la préservation et à la valorisation du patrimoine cistercien, matériel comme immatériel.

Adhérente depuis 2017, Flaran s’inscrit pleinement dans cette dynamique de coopération 
européenne. Les membres de CISTER se réunissent régulièrement pour partager leurs 
expériences, organiser des formations ou encore porter des projets communs. Cette année, c’est 
donc au cœur du Gers, dans ce haut lieu patrimonial départemental, que l’Assemblée générale 
s’est tenue, pour la première fois dans le Sud-Ouest depuis la création du réseau.

Durant trois jours, les représentants venus de toute l’Europe ont découvert les richesses 
cisterciennes de notre territoire, de l’Escaladieu à Planselve, en passant bien sûr par Flaran et 
son programme culturel. Un moment fort qui a permis de mettre en lumière l’action du Conseil 
départemental en faveur de la transmission et du rayonnement du patrimoine.

L A  L E N G A  N Ò S TA  Q U’E I  P E R T O T… O  C O M A  PA R L A R 
L’O C C I TA N  D E  G A S C O N H A  S E N S E  A C  S À B E R  !

 M E M E N T O  :  U N  É T É  R Y T H M É  P A R  L’ E X P O S I T I O N  «  V  I  V  R  E  »

 F L A R A N  A C C U E I L L E  L’A S S E M B L É E  G É N É R A L E  D E S  A B B A Y E S 
C I S T E R C I E N N E S

Avec près de 2 850 visiteurs accueillis en juillet et août, l’exposition estivale de Memento, 
« V I V R E », confirme son succès. Malgré un jour d’ouverture hebdomadaire en moins, une 
heure de visite écourtée chaque jour, la fréquentation reste stable par rapport à 2024.

Pour sa 10e édition, « V I V R E » réunit les artistes Carlos Aires, Michel Blazy, Ali Cherri, 
Cédrick Crespel, Democracia, Sebastian Kite et Jérôme Souillot autour d’une même 
interrogation : face aux enjeux contemporains, comment réaffirmer notre rapport à la vie, à 
la nature, à la cité, et replacer le bonheur au cœur de nos priorités ?

Une expérience immersive et évolutive, qui a séduit le public, l’invitant à « un dialogue entre 
l’intime et le collectif, la fragilité et la vitalité» .

Les retardataires ont encore jusqu’au 12 octobre 2025 pour découvrir cette plongée 
artistique au cœur du vivant.

14 rue Edgar Quinet à Auch
Entrée libre et gratuite
Retrouvez la programmation de Memento sur 
www.memento.gers.fr et ses réseaux sociaux

Parc du couloumé à Auch
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A G E N D A  :  N O T R E  S É L E C T I O N

C I R Q U E

S P O R T

F I L M

ou rendez-vous sur

28ème Festival Ciné 32 indépendances et 
création 
Ciné 32 à Auch et dans le Gers
Plongez dans une sélection unique de films venus 
du monde entier, représentant toutes les écritures 
et tous les genres. En avant-première, ces films qui 
pour certains sortiront en salles, vous inviteront 
dans une ambiance conviviale à un voyage riche en 
découvertes, dépaysement et surprises. Ce festival 
sans compétition, ni prix, a pour seul objectif de 
partager l’amour du cinéma, en rassemblant 
cinéphiles amateurs et professionnels.
Plus d’infos : www.indépendancesetcreation.com

38ème Festival du cirque actuel 
CIRCA à Auch
Découvrez ou redécouvrez ce festival de cirque 
actuel incontournable dont la magie et la poésie 
vous éloigneront de la morosité ambiante du 
contexte politique et social. Goutez ce voyage au 
cœur de l’univers du cirque comme une douceur 
à la porte de l’hiver. Ce festival vous invite à lever 
la tête grâce à la richesse d’une programmation 
diversifiée faisant place à toutes les formes et 
nationalités de cirque.
Plus d’infos : www.circa.auch.fr

Corrida pédestre
Auch
Chaussez vos baskets pour la 37ème édition de la 
Corrida pédestre organisée sur les berges du Gers 
à Auch depuis 1987 par l’Athlétic Club Auscitain 
avec l’aide du Comité Départemental d’Athlétisme 
du Gers et le soutien du Département du Gers.  
Cette course festive de 8,4 km est ouverte à 
tous, alors venez nombreux pour célébrer cette 
fin d’année 2025 dans le sport et dans la bonne 
humeur.
Plus d’infos : ac-auch.fr

Films documentaires de création 
« 26ème édition du mois du Doc 2025  dans 
le Gers»
Dans différentes bibliothèques du Gers 
Cette manifestation a lieu partout en France 
depuis 2000 et dans le Gers depuis 2013. 
La Médiathèque du Gers proposera une 
programmation de films documentaires de 
création  pouvant donner lieu parallèlement à des 
expositions, des ateliers, des jeux, des concerts 
et des discussions dans différentes bibliothèques 
du Département. A l’heure où nous imprimons ce 
journal, cette programmation n’est pas finalisée. 
Elle le sera en octobre. Les rendez-vous  proposés 
sont une invitation au partage de moments de 
convivialité autour des films présentés. 
Plus d’infos : www.mediagers.fr à partir du mois 
d’octobre

C I N É M A

 DU 1 AU 5 OCTOBRE
E X P O S I T I O N

DU 6 OCTOBRE AU 19 DÉCEMBRE 

 DU 17 AU 25 OCTOBRE

 DIMANCHE 28 DÉCEMBRE

 TOUT LE MOIS DE NOVEMBRE

C O N F É R E N C E

Conférence : « Une expérience plurielle: 
récits intimes de trois marraines de 
guerre pendant la Première Guerre 
mondiale »
Archives départementales – Hôtel du 
Département à Auch
Portraits de trois marraines de guerre qui 
soutiennent les prisonniers de guerre et les 
combattants au front, loin de leurs familles. 
En entrant au coeur de leurs récits intimes, la 
conférencière Aliénor Gandanger, doctorante 
en Histoire contemporaine, dessine une autre 
manière de raconter la Grande Guerre. 
Plus d’infos : www.archives32.fr

 JEUDI 13 NOVEMBRE

« Les Harkis de Mirande. Une histoire à 
partager. Une mémoire à honorer. »
Archives départementales – Hôtel du 
Département à Auch
Cette exposition dédiée aux Harkis accueillis au 
camp de forestage de Mirande entre 1962 et 1975 
est composée de photographies et de documents 
exceptionnels. Conçue par l’association Harkis 
Occitanie Mémoires (HOM), et s’appuyant sur les 
fonds des Archives départementales du Gers et 
de nombreux témoignages, elle permet de mieux 
comprendre le contexte de la fin de la guerre 
d’Algérie, les supplétifs, le transfert et l’arrivée des 
familles à Mirande. À noter : le 31 décembre 2025 
une conférence sur « Les Harkis en France d’hier 
à aujourd’hui : histoire commune, mémoires 
plurielles » sera animée par Katia Khemache , 
docteur en Histoire contemporaine
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Par Jean-François Robinet, chef de la résidence du Conseil départementalPar Jean-François Robinet, chef de la résidence du Conseil départemental

L O I S I R S

Eplucher, laver et couper grossièrement 
l’oignon, le poireau et le potimarron. Dans 
une casserole adéquate, faire suer dans 
la graisse ou l’huile,  sans les colorer, les 
oignons et poireaux émincés.

Ajouter les châtaignes et les cubes de 
potimarron, le thym, le laurier.
Ajouter l’eau jusqu’à hauteur des légumes. 
Saler.

Porter à ébullition et cuire complétement 
l’ensemble des légumes (env. 30 mn). 

Enlever la branche de thym et de laurier 
puis mixer le tout jusqu’à obtention d’un 
velouté bien lisse et crémeux. Vérifier 
l’assaisonnement et rectifier si nécessaire.

Le saviez-vous ?
Vous pouvez consulter depuis chez vous les monographies scolaires des écoles gersoises 
réalisées à la demande du ministère de l’Instruction publique pour la préparation de 

l’Exposition universelle de 1900, consacrée à l’enseignement primaire. 
Même si elles ne sont pas toutes parvenues jusqu’à nous, ces monographies, rédigées par 
les instituteurs du Gers, constituent un témoignage exceptionnel sur l’école primaire et la vie 

locale à la fin du XIXe siècle.

Présenter le velouté dans une belle assiette 
creuse, déposer au milieu une quenelle 
de crème fraiche épaisse, parsemer 
de noisettes concassées, et décorer en 
déposant sur la crème, la feuille de sauge.

Pour le velouté :
•  100 gr d’oignons jaunes 
•  100 gr de blanc de poireaux
•  200 gr de courge potimarron
•  250 gr de châtaignes fraiches épluchées, 
en bocal ou surgelés
•  1 cuillère à soupe de graisse de canard ou 
d’huile d’olive 
•  1 branche de thym, une feuille de laurier.
•  Gros sel : Env. 15 à 20 gr
Pour la finition et la décoration :
•  100 gr de crème fraiche épaisse
•  30 gr de noisettes grillées concassées
•  Feuilles de sauge

Ingrédients Préparation Présentation  pour 6 personnes

  L A  B O Î T E  À  A R C H I V E S   

Retrouvez toutes les recettes
 de nos chefs en flashant ce 

QR Code. Bon appétit !

Crédit photo : ©jeffuoj

Le cliché #JEUDIPHOTO le 
plus liké sur nos réseaux

@gersledepartement

# S O C I A L

Crédit photo : © Arch. dép. du Gers

Celle de votre village s’y 
trouve-elle ? flashez ce QR Code

pour le découvrir !
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E X P R E S S I O N S  D E S  G R O U P E S  P O L I T I Q U E S

Les textes qui suivent dans cette rubrique relèvent de la seule responsabilité des groupes politiques signataires. 
Ils ne sauraient en aucun cas engager la responsabilité  du Conseil départemental du Gers.

La majorité départementale Gers en Commun fait le choix d’une voie claire : celle de la solidarité territoriale. Fidèle à ses valeurs humanistes, le Conseil 
départemental agit quotidiennement, en pleine responsabilité, pour que personne ne soit laissé de côté et que notre territoire demeure un lieu de vie 
accueillant et dynamique. Chaque euro dépensé est un euro utile, résolument tourné vers les besoins des Gersoises et des Gersois. 

Les politiques sociales sont ainsi au centre de nos préoccupations. Face à l’augmentation des difficultés rencontrées par de nombreuses familles, agriculteurs, 
associations, artisans et chefs d’entreprise, notre vigilance doit être constante. C’est pourquoi nous renforçons nos actions dans le domaine de la solidarité, 
en soutenant les projets d’habitats inclusifs et de logements sociaux, en protégeant les jeunes en détresse, en accompagnant les familles à tous les âges de 
la vie, en mettant à disposition un centre de santé sexuelle, en développant également notre service de médecins salariés et d’offres de soin de proximité 
et mobile. Mais notre action ne s’arrête pas là, nous favorisons aussi l’agriculture locale, tant pour notre santé, que pour les femmes et les hommes qui se 
battent pour vivre dignement, nous construisons collectivement une stratégie pour préserver notre eau ou encore nous soutenons nos associations culturelles 
comme sportives. L’humain est au cœur de chacune de nos actions.

Là où d’autres réduisent le soutien aux associations et aux personnes en situation de handicap, nous poursuivons nos actions sur l’ensemble du territoire, 
en renforçant notre politique de l’aller vers car le bien-être ne doit pas dépendre du lieu de résidence : il doit être garanti partout et pour tous. Notre force 
commune à conjuguer modernité et ruralité, proximité et ouverture, tradition et innovation, témoigne de l’engagement que nous partageons avec vous toutes 
et tous, citoyens, associations, collectivités locales et partenaires, pour une ruralité attractive, dynamique et solidaire. La majorité départementale poursuit 
un objectif simple et ambitieux : faire du Gers un territoire exemplaire, innovant et attractif, où l’on choisit de vivre et de grandir, où l’avenir peut s’écrire dans 
la coopération, la justice sociale et le respect de notre cadre de vie.

À ce titre, notre majorité départementale est reconnaissante de l’engagement des différents acteurs mobilisés dont ceux de la collectivité départementale 
face aux crises que nous avons affrontées cet été. Leur implication a permis de lutter efficacement contre les incendies climatiques (feu de Montesquiou), de 
sécuriser les populations (incendie d’un EHPAD à l’Isle-Jourdain) et de réaménager en un temps record les sites (incendie du collège de Fleurance).
C’est une nouvelle preuve que les politiques menées depuis plusieurs années par notre majorité, permettent au Conseil Départemental d’agir avec réactivité 
et efficacité.

Les élus du groupe Gers en commun

L’été 2025 a encore montré les paradoxes de notre département. Certes, le passage du Tour de France a offert une vitrine exceptionnelle mais derrière les 
images festives, le constat est préoccupant : la fréquentation touristique recule. En juillet, le nombre de nuitées a chuté de 3 %, et depuis début 2025 ce 
sont près de 78 700 nuitées perdues par rapport à 2024. Un signal d’alarme pour un territoire qui vit largement de son attractivité. Il est urgent de sortir des 
discours d’autosatisfaction et de mettre en place une véritable stratégie touristique ambitieuse, fondée sur la qualité et l’innovation. Quant à nos festivals, 
ils continuent de porter haut la culture gersoise, tout comme les marchés à la ferme qui séduisent par leur authenticité. Mais ces réussites reposent surtout 
sur l’énergie des acteurs locaux, pas sur une vision d’avenir du Département. Nous demandons qu’un soutien plus structuré et équitable soit apporté car 
sans cela, ces atouts risquent de s’essouffler. Pour revenir sur la rentrée scolaire, ce sont 6 788 collégiens qui ont repris le chemin des classes. Mais au-delà 
des annonces officielles, les familles constatent des établissements vieillissants et des besoins criants en équipements. Là aussi, la communication ne suffit 
pas : les chiffres placardés à grands coups de campagnes de communication couteuses cachent une réalité plus inquiétante sur le terrain. Il faut des actes 
concrets pour garantir l’égalité des chances. Notre groupe continuera à dénoncer l’immobilisme ou la politique de la communication et portera comme à son 
habitude des propositions de bon sens : redonner confiance aux habitants, défendre l’attractivité économique et culturelle et placer la rigueur budgétaire au 
service de l’intérêt général.

Les élus du groupe Le Gers Autrement

Le contexte national économique et politique nous oblige à gérer nos collectivités à l’euro près et au premier rang desquelles se trouve le Département.
Se recentrer sur les missions essentielles, réduire le « train de vie » de l’entité départementale sont devenus une nécessité.
Inscrits dans une opposition constructive, nous encourageons la majorité départementale à intégrer ces pratiques vertueuses pour que les Gersois bénéficient 
d’un service public de qualité sans mettre en péril les finances du Conseil Départemental.

Les élus du groupe Gir 32
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SERVICE DÉPARTEMENTAL D’INCENDIE ET DE SECOURS DU GERS

OSEZ L’ENGAGEMENT,
DEVENEZ SAPEUR-POMPIER VOLONTAIRE

W W W . S D I S 3 2 . F R

V O L O N T A R I A T @ S D I S 3 2 . F R
0 5  4 2  5 4  1 2  2 3


